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Clermont Vivre sa ville
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ROMAGNAT EN FOLKLORE
Les 3, 4 et 5 juillet 2009 à Romagnat

«La Hongrie vous ouvre ses portes»
Dîner spectacle «La Hongrie flatte vos papilles »

20 e le 4 juillet à partir de 20 heures
Réservations jusqu’au mardi 30 juin - 04.73.77.06.02

tion est surtout l’occasion
d e m o n t re r a u p u b l i c
qu’« en archéologie il n’y a
pas que la fouille » et de
« valoriser ces deux tech­
niques peu connues que
sont la prospection aé­

rienne et pédestre ».
Le musée Bargoin sera

ouvert sans interruption le
3 juillet, de 10 à 17 heures,
à l’occasion d’une « Pause
déjeuner, pause­culture »,
où Bertrand Dousteyssier

sera présent. ■

èè Pratique. Musée Bargoin, 45,
rue Ballainvilliers à Clermont-Fd.
Ouvert du mard i au samedi de
10 h e u re s à m i d i e t d e 13 à
17 heures, et le dimanche de 14 à
19 heures. Tél. 04.73.42.69.70.

Jusqu’au 20 septembre, au
musée Bargoin à Clermont,
l’exposition « Prospection :
du tesson à la villa » fait
découvrir au public les ves-
tiges d‘une villa gallo-ro-
maine, mis au jour sur le
site du Pré-du-camp, à
Aubière.

C’est pour répondre aux
attentes des Clermontois
et mettre en valeur les res­
sources de la ville que
Clermont Communauté,
en partenariat avec le mu­
sée Bargoin et en collabo­
ration avec l’Université
Blaise­Pascal et le Centre
d’étude et de recherche
archéologique aérienne, a
souhaité partager avec le
public ce trésor archéolo­
gique.

« En archéologie,
il n’y a pas
que la fouille »

Les visiteurs pourront
découvrir des tessons de
céramique de tous les
âges. Pour les archéolo­
gues et pour Bertrand
Dousteyssier, ingénieur
d’études à l’Université
Blaise­Pascal, cette exposi­

ARCHÉOLOGIE■ Une trouvaille de taille au Pré­du­Camp, à Aubière

Du tesson à la villa gallo-romaine

EXPOSITION. Se familiariser avec la prospection aérienne au musée Bargoin. PHOTO FRANCK BOILEAU

CONSEIL MUNICIPAL■ L’actualité sociale a pris le dessus de l’ordre du jour de l’ultime séance avant les vacances

Tous (les élus) unis pour soutenir les Bibs

Jean-Pierre Vacherot
jean-pierre.vacherot@centrefrance.com

D ernière séance avant
les vacances, hier
soir, pour les élus

municipaux. On s’atten­
dait à une longue séance
du fait d’un copieux ordre
du jour comprenant qui,
plus est, d’importants dos­
siers.

A c e u x ­ c i e s t v e n u e
s’ajouter une brûlante ac­
tualité sociale : la restruc­
turation annoncée chez
Michelin. Au lendemain
de la manifestation des
Bibs, le maire, Serge Go­
dard, et les élus ont reçu
l’intersyndicale ce qui a
retardé le début du conseil
d’une bonne demi­heure.
« Normal, le problème Mi­
chelin nous préoccupe au
premier plan », lançait
Serge Godard.

Sujet on ne peut plus
sensible à Clermont, la si­
tuation de la manufacture
a provoqué une longue
succession d’interventions
des élus. Lesquels ont tous

marqué leur soutien aux
Bibs, d’Alain Laffont à
Anne Courtillé, élue de
l’UMP. Laquelle, toutefois,
regrettait « de ne pas avoir
été invitée à l’entretien
a v e c l e s s y n d i c a t s » .
« Avaient­ils vraiment l’en­
vie de vous voir », rétor­
quait avec quelque perfi­
d i e l e c e n t r i s t e
Jean­Philippe (MoDem).

« J’ai pu toucher
du doigt
la détresse
des salariés »

Ce fut le seul dérapage
de ce long échange. Fina­
lement très consensuel,
même sensibilité politique
oblige, certains ont affir­
mé leur solidarité avec
p l u s d e f o r c e s q u e
d’autres. Jacques Lanoir
(PC) fut de ceux­là : « Mi­
chelin passe la vitesse su­
périeure. En profitant de
la crise, il taille dans les
effectifs pour maintenir
une croissance à deux
chiffres ». Alain Laffont
(NPA) n’était pas en reste :
« Hier, j’ai pu toucher du
doigt la détresse des sala­
riés. Le coût humain est

catastrophique pour le
seul bénéfice des action­
naires ». Yves Reverseau
(Les Verts) se demandait si
« ce plan ne finira pas par
toucher Clermont d’ici
2011 ». Ce qui semblerait
être le cas selon Serge
Godard : « L’arrêt du re­
cours à l’intérim, la non­
reconduction des emplois
temporaires, le chômage
technique a déjà pesé sur
la vil le ». Plus encore,
« avec les sous­traitants,
c’est l’ensemble du tissu
industr iel local qui est
touché », concluait Serge
Godard en regrettant que
« les salariés soient les vic­
times d’un système qu’ag­
gravent les mesures gou­
vernementales ».

Premiers dossiers inscrits
à l’ordre du jour les comp­
tes administratifs et le
budget supplémentaire
(DM1) n’ont paradoxale­
m e n t d o n n é l i e u q u’ à
quelques explications de
vote. Même si, comme le
notait Alain Bardot, le rap­
porteur, le compte admi­
nistratif 2008 « passe au­
dessus de la barre des
300 M€ » et que le budget
supplémentaire engage
4 2 M € e n r e c e t t e s e t
34 millions en dépenses.
Au final, malgré opposi­

tions et 6 abstentions, ce
budget supplémentaire
était adopté.

Un abattoir rituel
L’acquisition d’un terrain

aux Gravanches pour l’ins­
tallation d’un abattoir ri­
tuel et l’établissement
d’une convention d’usage
avec le Conseil régional du
Culte musulman a par
contre lancé un débat de
plus d’une heure. Et là pas
de consensus ; la tempéra­
ture montant d’un cran
dans une salle déjà sur­
chauffée. Entre le « flou du
dossier », dénoncé par
A n n e C o u r t i l l é , l a
« cruauté de tuer des ani­
maux » évoquée par Jean­
Philippe Valentin et les al­
lusions à peine voilées à la
laïcité, les divergences
d’opinion ont fini par faire
oublier les clivages politi­
ques. Et pourtant, rappe­
lait Philippe Bohelay, « il
n’y a pas de laïcité dans la
discrimination. Il faut que
l’ensemble des cultes
puissent s’exercer ». Ce
terrain sera acheté, reste
maintenant à fixer les ter­
mes de la convention.

Dans la continuité, les
dossiers concernant l’avis
du Conseil municipal sur
la mise en vente de loge­

ments sociaux a contribué
à entretenir la surchauffe.
Outre la lente agonie du
1 % patronal dénoncée
avec virulence par Domi­
nique Adenot tout comme
les pratiques de la Caisse
des dépôts et consigna­
tions, plusieurs élus sont
montés au créneau pour
dénoncer « la fin de la
mixité sociale ».

La faillite de l’ANRU
Serge Godard a enfoncé

le clou. Revenant d’une
rencontre avec les diri­
geants de l’ANRU à Paris,
le maire s’ inquiétait :
« L’agence n’a plus les
moyens de financer ». Sa
dotation de 12 milliards
d’euros (devant courir jus­
qu’en 2013 a déjà été af­
fectée en total i té. Pas

question toutefois pour la
Ville de délaisser les opé­
rations engagées au ris­
que, soulignait Serge Go­
d a r d , « d ’ y v o i r d e
véritables bombes à retar­
dement s’y préparer ». Et
le maire d’enfoncer le
clou : « Preuve est une
nouvelle fois faite que
l’Etat ne tient pas ses en­
gagements ».

À 22 heures, cinq des
soixante­quinze dossiers
de l’ordre du jour avaient
été examinés. Et il restait
encore du social avec la
question des assistantes
maternelles. Là encore, les
syndicats, la CFDT cette
fois, avaient fait le dépla­
cement pour s’inquiéter
de « désaccords persis­
tants.■

Au lendemain de la mani-
festation des salariés Miche-
lin, la grogne sociale s’est
invitée, hier soir, au Conseil
municipal. Avec des élus
tous unis derrière les Bibs.

ces publics environnants)
aux enjeux de l’amenuise­
ment des ressources éner­
gétiques fossiles et à l’im­
p a c t d u d é r è g l e m e n t
climatique. Il a été décidé
d’attribuer un prix collec­
tif aux étudiants qui con­
s i s t e e n u n voy a g e d e
quelques jours en Allema­
gne (Ruhr) sur un ancien
site industriel entièrement
réhabilité. Les projets des
étudiants ayant participé
au concours seront valori­
sés lors d’une exposition
de l’ensemble de leurs
planches, à l’Espace muni­
cipal Pierre­Laporte (Cen­
tre Jaude) au mois de sep­
tembre. ■

La remise des prix du con-
c o u r s d ’ a r c h i t e c t u r e
« Clermont-Ferrand 2050 :
quel climat ? Quelles adap-
tations ? » a eu lieu vendre-
di 19 juin (voir La Montagne
du samedi 20).

Le premier prix a été re­
mis à Jenny Reuillard pour
son projet Ombre­elle et le
2e prix ex­æquo à Baptiste
Rouger y et Loïc Vedel
pour leurs projets Gril vé­
gétal et Cascade végétale.
Destiné aux étudiants en
4e année, ce concours vi­
sait à imaginer l’adapta­
tion d’un équipement mu­
n i c i p a l ( l a Ma i s o n d e
quartier de Champratel, et
les infrastructures et espa­

LAURÉATS. Remise du prix collectif du concours.

ARCHITECTURE

Bâtimentsécologiquesen 2050

Ecocités. Il a été décidé que le quartier Saint-Jean sera
proposé pour être retenu dans la démarche Ecocités insti-
tuée par l’État dans le cadre de son plan Villes durables.
Hôtel Dieu. Le choix de l’équipe chargée de mener à bien
les études architecturales pré-opérationnelles pour l’aména-
gement du site de l’Hôtel Dieu s’est porté sur l’agence
Patrimoine(s) Paysage(s) Densité(s).
Opéra. La maîtrise d’œuvre pour la réhabilitation et la mise
aux normes de l’Opéra municipal a été confiée à l’équipe
Fabre et Speller pour une somme de 1,149 M€. L’enveloppe
financière affectée aux travaux se monte à 10 M€ hors
taxes…

■ Ecocités, hôtel-Dieu, Opéra, etc...
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